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LE MOT  

 DU 

PRESIDENT 

Face à la flambée des prix des denrées alimentaires, en particulier, du riz 

sur le premier trimestre de l’année 2008, le Premier Ministre du Mali a décidé de 

lancer une grande opération pour développer la production agricole autochtone 

« Initiative riz » en lien avec le PDES du Président de la République 

Cette initiative riz avait comme objectif principal de parvenir au cours de la 

campagne agricole 2008-2009 à la production de 1,6 millions de tonnes de riz paddy. 

Cette initiative devrait permettre au Mali de couvrir ses besoins alimentaires 

internes, et de se placer en position d’exportateur. 

La CRA de Ségou a inscrit ses actions dans cette vision politique largement partagée 

par les producteurs de la région. 

 Suite à trois ans de travail, notre commission des approvisionnements en 

engrais qui agit pour l’instant sur les zones de Niono, Macina, San et Bla était tout à 

fait opérationnelle pour accompagner la volonté de l’Etat d’approvisionner les 

agriculteurs en DAP et en Urée au prix de 12 500 Fcfa le sac de 50 Kg moyennant une 

subvention accordée par l’Etat. Elle s’est mobilisée rapidement pour recenser les 

besoins et organiser la distribution d’engrais.  

Notre atelier sur le financement qui s’était tenu début avril avec la participation de 

toutes les institutions de financement (SFD et banques) intervenant en zone ON, 

nous a bien aidé à faciliter les relations des producteurs ou de leur groupement pour 

obtenir le pré-financement des engrais mais aussi des premières dotations en 

matériel. Cet atelier poursuit ses travaux et nous espérons pouvoir mettre en place 

en 2009 un fonds de garantie pour faciliter le préfinancement de la campagne et le 

financement des équipements avec des prêts de trois ans minimum. 

La récolte se termine actuellement, il faut reconnaître que « l’initiative 

riz » a créé une mobilisation locale des producteurs, mais aussi de votre Chambre 

d’Agriculture, et des services de l’Etat, ainsi que toutes les personnes qui 

accompagnent les producteurs tous les jours dans leurs travaux. Cette mobilisation a 

généré des emblavements supérieurs aux années précédentes. La distribution 

d’engrais s’est déroulée avec quelques problèmes. Les semences sont arrivées, 

parfois avec quelques difficultés ou manques, mais, le résultat est là. La production 

de riz va augmenter. 

La volonté du gouvernement de rompre avec la fatalité a généré une prise 

de conscience générale. Les accompagnements financiers ont permis aux 

agriculteurs de répondre à l’augmentation de production demandée. Le contexte 

climatique a été assez favorable pour que les cultures puissent arriver à maturité 

sans trop d’accident, excepté quelques petites zones de la région de Ségou où 

il y a eu des problèmes d’eau ou des problèmes de déprédateurs. 

Vu la réussite de cette première « initiative riz » il faut espérer que nous, 

producteurs, nous remboursions bien nos crédits à 100%, il en va de notre crédibilité. 

Il faut aussi espérer que l’Etat pourra reconduire l’opération initiative riz pour la 

récolte 2009 et peut-être l’étendre à une ou deux autres productions importantes 

pour notre pays.   

Mamadou Baba KONE 

 

 

 

Projet Pisciculture associé à l’aviculture 

financé par le fonds d’innovation du PADON 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

QQUUEELLQQUUEESS  IINNFFOORRMMAATTIIOONNSS  SSUURR  LLEE  PPOOUURRGGHHEERREE  EETT  LLEE  SSEESSAAMMEE  

Sésame 

Le Sésame connaît un fort développement dans les pays subsahariens du fait de sa culture facile et de son faible coût de production. La 
plante d’une hauteur de 60 à 200 cm, a des petites graines de couleur blanche ou blanc crème. Le cycle du Sésame est de 95 jours et il 
nécessite une pluie de 400 mm de juillet à octobre. Les graines de Sésame permettent la production d’huile. Le rendement à l’hectare est 
d’environ 290 Kg (130 à 440 Kg /ha selon les sols et les conditions climatiques). Les graines doivent être bien stockées pour éviter de 
prendre un goût d’amertume ou de pourri.  

Le marché international recherche du Sésame blanc ou crème, pour cela il faut semer des variétés stabilisées blanches. Il existe aussi un 
marché du Sésame certifié biologique. 

Le groupe Malien Mohamed Khagnassy est bien placé sur le marché international, mais il ne faut pas que les producteurs négocient en ordre 
dispersé.  

Pourghère ou Bagani 

Le Pourghère ou bagani en Bambara est une espèce d’arbuste. Grâce à ses racines fortes et profondes et à son tronc qui constitue un 
réservoir d’eau, le Pourghère est capable de résister à des périodes de sécheresse. La graine de Pourghère est très toxique. La graine 
contient 27% à 40% d’une huile toxique qui ne peut pas être utilisée dans l’alimentation animale ou humaine. Depuis quelques temps, cette 
graine est utilisée pour la fabrication de biocarburant notamment en Inde. 

Pour bien fructifier le Pourghère a besoin de 400 à 600 mm d’eau. Il s’adapte aux terrains semi-arides. Sur un hectare il faut planter 1500 
pieds. Chaque arbre donne un an après la plantation entre 2 et 6 kg de graine, et 5 Kg de graine produisent 1 litre de carburant. La 
plantation va  tenir 50 ans en place. La coque peut être utilisée comme combustible pour remplacer le bois de feu ou comme compost. Le 
Pourghère peut être planté autour des champs pour les protéger des vents et ainsi limiter l’érosion. Il protège également le champ des 
animaux herbivores errants. L’agriculteur récolte des graines qu’ils écrasent pour faire de l’huile qui peut servir pour s’éclairer ou pour 
faire fonctionner un moteur diesel.   

 

L’EXEMPLE D’UN PARTENARIAT: 

Dans le cercle de Niono toutes les caisses qui 

financent l’initiative riz se sont associées avec la 

DLCA de Niono et Faranfasi So pour mieux gérer 

cette opération. Ils se sont réunis, ensemble, tous 

les mois, afin de bien suivre et gérer 

l’approvisionnement des producteurs. Fort de cette 

expérience, maintenant, ils s’investissent ensemble 

pour que les producteurs remboursent leurs 

avances. Pour faciliter cette opération, ils ont 

décidé, ensemble, d’essayer de mieux valoriser la 

production des agriculteurs en leur proposant de la 

regrouper et de la vendre pour leur compte. Cette 

initiative, montre que quand les différentes 

structures présentes sur le terrain se coordonnent, 

le producteur a un bien meilleur service, et qu’il 

comprend mieux le sens de l’action. Il s’en trouve 

d’autant plus motivé pour faire son travail et se 

structurer… 

 

DDOOSSSSIIEERR  TTHHEEMMAATTIIQQUUEE  

LLAA  CCOOMMMMIISSSSIIOONN  CCEENNTTRRAALLEE  DD’’AAPPPPRROOVVIISSIIOONNNNEEMMEENNTT  EENN  EENNGGRRAAIISS  ((CCCCAAEE))  

La commission centrale d’approvisionnement en engrais qui travaille depuis trois ans a été encouragée par l’initiative riz. 

Elle s’est réunie cinq fois, pour aboutir à la définition d’un protocole de fonctionnement. 

Ce protocole définit les sept actions que conduit la commission : 

 Première étape : Avec l’aide des animateurs des DLCA concernées, la commission recense les besoins en engrais.  

 Deuxième étape : la préparation de la consultation restreinte vise à lister les commerçants sérieux qui pourront 
recevoir l’appel d’offre. A la fin de cette étape le dossier d’appel d’offre est envoyé.  

 Troisième étape : le dépouillement des dossiers de réponse à l’appel d’offre.  

 Quatrième étape : la visite des stocks pour vérifier si le fournisseur est crédible dans sa proposition.  

 Cinquième étape : la commission négocie avec les fournisseurs retenus pour bien préciser toutes les conditions à 
respecter.  

 Sixième étape : l’élaboration des contrats et leurs signatures.  

 Septième étape : le suivi des livraisons d’engrais. 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

QQUUEELLQQUUEESS  CCHHIIFFFFRREESS  CCLLEESS  

Le prix de vente des céréales payé aux producteurs 

sur la Région oscille de juin à octobre 2008 entre: 

Céréales Prix du Kg 

Riz De 200 à 310 F cfa 

Mil De  75  à 115 F cfa 

Sorgho De  75  à 115 F cfa 

Maïs De  80  à 130 F cfa 

 

LLEE  SSEEMMEESSTTRREE  EENN  BBRREEFF  

LLEE  FFOONNDDSS  DD’’IINNNNOOVVAATTIIOONN  EENN  ZZOONNEE  OOFFFFIICCEE  DDUU  

NNIIGGEERR  ::  33  PPRROOJJEETT  FFIINNAANNCCEESS  

La CRA, à travers le fonds d’innovation du 
Programme d’Appui au Développement économique 
de la zone Office du Niger (PADON) financé par 
l’Agence Française de Développement (AFD), a signé 
3 conventions en aout et septembre correspondant 

aux 3 projets  suivants : 

 « Pisciculture associée à l'aviculture » à Diabaly dans 
la zone du Kouroumari, pour un montant de subvention 
de 11 098 250 FCFA. Les bénéficaires appuyés du 
Centre piscicole de Molodo ont déjà aménagé et mis 
en charge les 3 poulaillers et les 6 étangs. 
L’association de la pisciculture à l’aviculture doit 
permettre à l’association bénéficiaire de lever les 
contraintes d’approvisionnement en aliment poisson et 
de la recherche de fumier du parc.  

 « Test de variétés de riz performantes et tolérantes 
à la virose »  à Dogofry dans la zone du Kouroumari, 
pour un montant de subvention de 11 992 750 FCFA. 
Les semences sont disponibles et les activités 
devraient débuter sur la contre-saison. Le résultat 
attendu du projet est d’élargir la gamme variétale de 
riz et l’obtention des semences de bonne qualité. 

 « L'amélioration de la production laitière bovine des 
élevages traditionnels par la sélection à Noyau 
ouvert en zone ON » à Niono, pour un montant de 
subvention de 13 400 000 FCFA. L’objectif du projet 
est développer un système de sélection visant à 
améliorer les productions des bovins en milieu 
villageois. 

  

  

LLAA  SSEESSSSIIOONN  OORRDDIINNAAIIRREE  LLEE  1199  EETT  2200//1111//0088  

Objectif 

A partir de la présentation de l’agriculture de 
chaque cercle de la région, et du bilan des activités 
des délégations locales (DLCA), les élus, avec leurs 
animateurs doivent essayer de définir l’intérêt 
général agricole au niveau de la région et de 

chaque cercle.  

Les grands enjeux au niveau régional 

1-  Améliorer l’approvisionnement en intrants (engrais, 
semences, et aliment du bétail). La CCAE de la CRA sur 
la zone ON peut étendre son action, ainsi son 
expérience peut aider la CRA à assurer le recensement 
des besoins, le suivi des livraisons, et des paiements. 

2-  Favoriser l’équipement des exploitations agricoles 
(bœufs de labour, charrues, motoculteurs, 
tracteurs…) 

3-  Faciliter l’accès au financement de précampagne, 
et au crédit d’équipement sur une durée de cinq ans 
minimum. Bien sûr la CRA devra encourager les 
agriculteurs au bon remboursement des crédits. Il en 
va de la crédibilité du système. 

4-  Renforcer la structuration des OPA et des 
exploitations agricoles. En effet, de nombreuses OPA 
existent, mais elles ne sont pas toutes légalisées alors 
que cela est indispensable pour pouvoir travailler en 
toute sécurité. Pour faciliter la commercialisation des 
denrées agricoles, il est nécessaire de regrouper les 
OPA de commercialisation pour atteindre une taille 
critique qui puisse peser sur le marché. 

5-  Favoriser l’installation des agriculteurs et 
l’obtention de titres fonciers  

6-  Contribuer à la gestion des ressources naturelles, 
en particulier la gestion du bois (en sensibilisant les 
producteurs sur les coupes abusives de bois, et le 
zonage éventuel des zones de prélèvements), la 
limitation de l’érosion, la gestion des eaux 
souterraines, et la délimitation des pistes pastorales. 

7-  Participer à la résolution des conflits : sur le foncier 
et entre agriculteurs - éleveurs, pêcheurs - 
agriculteurs, éleveurs - pêcheurs, les pêcheurs entre-
eux. 

Ces grands enjeux vont se traduire par des actions 
d’information, et de formation des producteurs. Les 
animateurs des DLCA visitent chaque village pour 
expliquer les enjeux sur les OP et leur regroupement, 
pour recenser les OP afin de les légaliser, et pour 
recenser les besoins en engrais.  

Informations diverses 
Les élus de la CRA ont discuté du budget de la CRA et des 
différents financements. Ils ont insisté sur la nécessité de 
trouver les moyens d’avoir une ressource pérenne pour la 
CRA. 

Les élus de la CRA ont fait le bilan de l’initiative riz. Ils 
ont constaté la mobilisation qu’elle avait générée chez 
les producteurs et que les engrais étaient arrivés dans les 
délais à un prix raisonnable. Ils ont cependant relevé des 
difficultés dans la distribution au niveau des zones où la 
profession agricole n’a pas été associée. L’arrivée 
précoce des animaux du Sahel, en transhumance, sur la 
région de Ségou pose des problèmes aux agriculteurs et 
aux éleveurs autochtones. 

 

Rappel du rôle des élus 

Les élus de la Chambre d’Agriculture, conseillers des 
pouvoirs publics, doivent représenter l’ensemble des 
producteurs de leurs territoires et leurs 
problématiques. Les élus doivent aussi représenter 
les enjeux territoriaux pour permettre un 
développement de l’agriculture sur l’ensemble du 
territoire. 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

IINNFFOORRMMAATTIIOONNSS  DDIIVVEERRSSEESS  

 La formation des élus consulaires : La CRA de Ségou, sur ressources du PASAOP, a réalisé des 
sessions de formation au rôle d’administrateur public au sein du réseau des chambres d’agriculture du 
Mali destinées aux délégués consulaires de l’ensemble des communes de la région. Au total 73 élus 
ont participé à cette formation dont le but est de les informer et de les former pour qu’ils assument 
pleinement leurs rôles et responsabilités au sein de l’institution, et sur le territoire. 

 Le supplémental chèvres Guera  

La chèvre Guera est l’un des 7 projets de technologie selectionnés, dans le cadre du supplémental 
PASAOP. Cette race produit en station entre 1 et 3 litres de lait par jour. 7 producteurs ont bénéficié 
chacun d’une unité de chèvres Guera (composé de 5 chèvres et 1 bouc). Ces unités ont été réparties 
dans les cercles de Barouéli 1, Bla 1, Macina 1, Niono 1 et Ségou 2. Un protocole d’accord de cession 
détermine les obligations des parties : 

- Etre agro-pasteur ou éleveur résident dans une des communes cibles identifiées pour la diffusion de la chèvre 
Guera 

- Appartenir à une organisation paysanne (Association, groupement, coopérative, etc) ou être disposé à y 
adhérer. L’avis favorable de celle-ci est exigé 

- Disposer d’une expérience de cinq ans au moins dans l’élevage de petits ruminants 

- Ne pas avoir bénéficié de chèvre Guera diffusé dans un programme similaire 

 Les activités de communication 

Dans le cadre du volet communication du PADON, en plus du bulletin d’information, la CRA de Ségou a 
signé des contrats de prestation avec 4 radios locales (2 à Niono et 2 à Macina) portant sur la 
réalisation et la diffusion d’émissions. Les thèmes suivants ont été abordés courant 2008 : le fonds 
d’innovation, les chambres d’agriculture (Missions, rôles des élus aux différents niveaux, le système 
électoral, les relations chambres OP), le financement du monde rural (l’accès au financement et 
l’importance du bon remboursement des prêts) 

 Les cadres de concertation : Les réunions des cadres locaux de concertation des cercles de Barouéli, 
Bla, Macina, Niono, San, Ségou et Tominian ainsi que le cadre régional de concertation, se sont tenues 
en décembre 2008. 

 Signature de protocoles d’accords entre la CRA et les bénéficiaires de projets financés sur ressources 
du PASAOP relatifs à la construction de cases de conservation de l’échalote et l’acquisition de séchoir 
solaire pour les cercles de Bla et Niono 

AA  RREETTEENNIIRR  

Durant le trimestre 1 de 2008 : 

 La réalisation d’une émission radio et d’un 
dépliant sur les OPA 

 La signature de protocoles d’accords entre la 

CRA et les bénéficiaires de projets : 

- financés par le PASAOP pour des formations 
sur les thèmes : Elevage bovins et petits 
ruminants, le maraîchage, l’aviculture, le 
beurre de Karité, la pastèque, l’étuvage du 
riz, le marketting 

- financés par le PADON pour des projets 
d’innovation (résultats de la seconde 
commission de sélection) 

 le comité de suivi et de pilotage du PADON pour 
valider le programme et budget de 2009 

 L’atelier sur la création de labels riz à Niono du 
2 au 4 février 2009 (Faranfasi So) 

Equipe de Rédaction :  
Directeur de rédaction Fousseyni Diakité,  
Collaborateurs : Amadou Maïga, M’Pé Dao 

Avec l’appui du Président de la CRA et de 
Laëtitia Perrocheau de CA 17 International 
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